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CC’’eesstt  PPââqquueess  ppoouurr  ttooii  
 
 
Il suffit de si peu de choses 

pour que se lève l'espérance. 

Il est des espérances qui couvent sous la braise, 

si tu soufflais un peu, 

une flamme, peut-être, s'éveillerait. 

Il est des espérances enfouies au coeur de l'homme, 

si tu soufflais un peu, qui sait, elles s'allumeraient. 

Alors le coeur du monde s'embraserait... 
 
 
Il suffit de si peu de choses 

pour que lève la pâte du pain, 

rien ou presque, juste un petit peu de levain. 

On ne compterait plus les gens dans les églises, 

on mettrait un terme aux grands shows religieux, 

on se perdrait dans la pâte du pain. 

Qui s'occupe du levain, quand le pain est levé ? 
 
 
Il suffit de si peu de choses 

pour que se lève le vent de l'Esprit. 

Ecoute, n'entends-tu pas tes volets claquer ? 

Regarde, ta maison frémit d'impatience. 

C'est le vent qui se lève, le vent de Dieu. 

Il t'invite à suivre la route des grands « passeurs ». 

Allez viens, aujourd'hui c'est Pâques pour toi ! 
 
 
  Robert RIBER 
 

« Vous savez bien qu'un peu de levain suffit 
pour que la pâte fermente. » 
Paul aux Corinthiens 5, 6 
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oouu  

RRuubbrriiqquuee  ddee  ll''AAccttuuaalliittéé  
 

Georges Valence, en écrivant dans son livre, " Les Maîtres du Monde ",  « Merci Saddam Hussein. Merci d’avoir 

le 24 Août 1990, en envahissant le Koweït, balayé l’euphorie pacifiste qui gagnait l’Occident »,  craignait-il, 

devant la montée des régimes démocratiques, la chute du mur de Berlin, les signes de libertés nouvelles, que chacun 

s’endorme sur de bons résultats ? 

Si cela était, il peut se rassurer, nous devrions depuis longtemps être tirés de notre sommeil. Ben Laden et tous les 

extrémismes du monde sont passés par là, et leurs méthodes font des émules. De nouveaux milieux mafieux se sont même 

inspirés de leurs bonnes pratiques. Fait rarissime, la presse de ce matin, au moment où j’écris ces lignes, et après diffusion par 

une chaîne de télévision italienne d’une cassette vidéo de la journaliste, est unanime dans ses titres pour en témoigner : 

« La France avec Florence Aubenas ». 

 

 

 

 

Sommes-nous pour autant réveillés ? Les résultats ne semblent pas à la hauteur des espérances. Catastrophes, 

terrorisme, banditisme et tout ce qui s’y apparente, séquestrations et violations des droits de l’homme nous horrifient, mais le 

quotidien reprend le dessus. On ne se dépare pas si vite de ses bonnes habitudes et de ses repères, d’autant que les évènements 

ne nous touchent pas toujours directement. Je veux bien entendre parler de responsabilité et d’engagement personnel, mais 

que puis-je concrètement faire ? Y a-t-il une réponse, et nécessite-t-elle pour la susciter d’en appeler aux agissements d’un 

criminel et de s’en féliciter ? 

La question mérite qu’on s’y arrête, et n’y a-t-il pas déjà plus qu’une question ? Quoi qu’il en soit, nous nous 

trouvons devant une manière - bien particulière il est vrai - mais une manière d’attirer l’attention. Une manière qui n’est pas 

nouvelle. Une manière déjà employée par un certain Jésus de Nazareth l’utilisant à travers certaines paraboles et pour son 

enseignement. 

Rappelons nous celle de l’intendant malhonnête, se sachant découvert et ajoutant à ses malversations, des 

falsifications. Mais lui aussi est cité en exemple : « Et le maître loua cet intendant malhonnête d’avoir agi de façon 

avisée. » 

Je ne peux mieux faire que de livrer ici un commentaire de Joachim Jérémias dans son livre, " Les Paraboles de 

Jésus " : 

« Le scandale - du reste tout à fait injustifié – qu’a toujours produit cette parabole, parce qu’elle 

offre en exemple un homme malhonnête, devrait disparaître si on la considère dans son état primitif, et si 

l’on fait abstraction des amplifications ultérieures. Comme pour la parabole du cambrioleur nocturne, 

Jésus se réfère à une affaire qu’on doit lui avoir racontée avec indignation. Et intentionnellement il la 

prend comme exemple, car il peut être sûr de l’attention redoublée de ses auditeurs qui ne connaissent 

pas encore l’histoire. Ceux-ci s’attendent à ce que Jésus conclue d’un mot de ferme désapprobation. Mais 

quelle n’est pas leur surprise, lorsque Jésus, au contraire, se met à louer l’imposteur. Vous êtes indignés ? 

Prenez de la graine, vous êtes dans la même situation que cet intendant : il a le couteau sur la gorge et il 

voit sa vie qui risque d’être bouleversée ; mais, quant à vous, la crise qui vous menace est 

incomparablement plus redoutable ; elle est même déjà commencée. Cet homme est avisé car il a compris 

l’aspect critique de sa situation. Il n’a pas laissé courir les choses, il a agi en dernière minute avant que le 

malheur qui le menaçait, ne fondit sur lui ; certes, il n’a pas eu de scrupules, mais là n’est pas la question. 

Il a agi avec audace, décision et intelligence pour se faire une vie nouvelle. Être avisé, voilà ce que l’heure 

réclame de vous ! Toute votre vie est en jeu ! » 



n° 295 4 

Plus qu’une question donc, une invitation à agir, comme si souvent dans les paraboles, et se souvenant qu’on se réfère 

en règle générale à une histoire connue et non pas à une situation imaginaire. Chaque évènement est un appel nous invitant à 

nous situer ; tout est leçon et tout est devoir, et peut-être plus encore à l’heure où chacun clame ses droits, ne voit que par ses 

droits, oubliant que la chaude doublure qu’il réclame ne se pose que sur un manteau dont la confection nous revient. Sommes 

nous suffisamment avisés pour cela ? 

Deux informations récentes me semblent révélatrices de ce devoir de nous tenir toujours prêts. 

On nous annonce que la consommation française a repris et que certains même, n’hésitent pas à consommer sans 

modération. On nous détaille la mesure de ces dépenses qui vont plus aux dépenses en produits manufacturés, biens durables, 

dépenses de loisirs et de culture, qu’en dépenses alimentaires. Cette nouvelle entretient l’inquiétude des uns, craignant une 

consommation artificielle et une recrudescence du surendettement. Elle réjouit les autres considérant la consommation 

comme seul moteur de la croissance. 

Sécheresse des statistiques, inquiétude des uns, optimisme des autres. 

Et pour nous que veut dire « consommer » ? 

Par ailleurs, on apprend que le ministère des Solidarités, de la Santé et de la Famille, soutient une campagne de lutte 

contre le cannabis. Un centre d’information « Écoute Cannabis » fonctionne. Six petits films de prévention sont diffusés 

sur les chaînes de télévision. Et pourtant il y a peu d’années, sa nocivité réelle était mise en doute. Drogue douce disait-on. Le 

docteur Hélène Lida-Pulik, psychiatre à la clinique Georges-Heuyer à Paris, s’en fait l’écho : « Pendant longtemps nous 

avons été agacés, avec bon nombre de collègues psychiatres, par le discours ambiant qui présentait le 

cannabis comme une gentille drogue douce, qui ne posait aucun problème ; ce qu’on pouvait dire sur 

certains dangers n’était pas entendu. » 

Manque de vigilance, défaut d’anticipation, paresse et lassitude qui nous font négliger les problèmes ou leur trouver 

une solution facile. 

Les nouvelles tombent chaque jour, ne se limitant pas bien sûr à ces deux dernières. 

Déverrouilleront-elles ma porte ? Libèreront-elles mes pensées ? 

Ou au contraire, me laisseront-elles profondément enfoui dans mon fauteuil, réfugié dans ma maison aux murs bien 

chauds mais aux volets clos, protégeant mon corps, mes droits, mon confort ? 

N’y aurait-il plus de terres à conquérir, ni de victoires à remporter ? Être vigilant ne serait-il plus 

d’actualité ? Toujours relaté par Georges Valence, on peut lire dans le Hagakuré, l’éthique samouraï, 17ème siècle, « La vraie 

victoire est celle que l’on remporte sur ses alliés. » 

On peut ajouter que notre principal allié c’est nous.  

C’est nous, nous remettant en question, 

nous, sans velléités de kamikaze, 

nous, sans prétention de trancher entre le bien et le mal, 

mais nous, recherchant la victoire sur nous-mêmes, sans attendre que 

« la salle des noces soit refermée » car alors « il est trop tard » ! 

Cela vaut bien le coup d’être alerté. 

Pierre LOOTEN 

 

 

 

 

 

 

 

« Veillez donc, 

car vous ne savez ni le jour ni l’heure. » 

 Mt 25, 13
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HHiissttooiirree  ddee  nnoottrree  PPaarrooiissssee  
 
 

En séance du 14 juin 1964, monsieur le Maire de 

Caudan (Mr Gaudin) donne lecture au conseil 

municipal d'une lettre de Mr le Préfet du 

Morbihan en date du 16 avril demandant "si le 

conseil municipal envisage favorablement la 

cession au Département de la chapelle du 

Trescouet et des terrains l'environnant. Ces biens 

seraient incorporés au domaine du futur hôpital 

psychiatrique départemental" ; la chapelle était 

bien communal, mais pas les terrains 

l'environnant qui firent l'objet de tractations 

particulières. 
 

Mr le maire demanda donc au conseil de vouloir 

bien se prononcer sur cette affaire et signala "que 

Mr le Recteur ne voyait aucun inconvénient à 

cette vente". 
 

Mme Rouxel, conseiller municipal, consultée, se 

déclara également favorable au projet à la 

condition toutefois "que les quelques cérémonies 

religieuses qui s'y déroulent sur le plan paroissial 

ne soient pas de ce 

fait supprimées, 

notamment la fête 

de la chandeleur 

et plus 

particulièrement 

encore le pardon 

dit "pardon de 

Notre-Dame des 

Neiges" qui, de 

date immémoriale 

y est célébré le 

premier dimanche 

d'août de chaque 

année". Ce fut 

également l'avis 

des quelques 

habitants du quartier avec lesquels elle eut 

l'occasion de s'entretenir de cette affaire. 
 

Certains conseillers se demandèrent si, en cas de 

cession au Département, la chapelle, se trouvant 

alors incluse dans la propriété de l'hôpital, ne 

deviendrait pas inaccessible au public, et ils 

voulurent être renseignés sur ce point. 

Le conseil, à l'unanimité, décida (sagement...) de 

surseoir à toute décision jusqu'à ce que tous les 

habitants du quartier aient donné leur avis et que 

les services préfectoraux "aient fait connaître les 

intentions du Département quant aux diverses 

objections ou réserves contenues dans la présente 

délibération" (cf. compte-rendu de séances). 
 

Notons au passage l'intervention de Mme Rouxel 

qui n'est autre que sœur Hélène (appellation 

mieux connue...) ; en effet elle entra au conseil 

municipal en 1947 ; elle devait y rester 24 ans 

soit 4 mandats ; durant cette période elle a eu la 

réputation d'être un administrateur unanimement 

apprécié, pleine de bon sens et très influente à 

l'intérieur du conseil. 
 

Le 10 octobre 1964, Mr le Maire donna lecture à 

son conseil municipal de la réponse de Mr le 

Préfet qui s'engageait (par lettre du 14 septembre) 

à accepter les réserves formulées à savoir :           

" Liberté aux Caudanais d'assister aux offices 

religieux dans la chapelle, mise à disposition de 

cette chapelle les jours de pardons traditionnels, 

notamment ceux de la chandeleur et de Notre 

Dame des Neiges". 
 

Finalement, le 3 

novembre 1964, Mr 

le maire fit une 

proposition de 

cession gratuite de 

la chapelle au 

Département. 
 

Après que les 

problèmes des 

terrains 

environnants furent 

réglés, l'espace 

devint libre et les 

travaux de l'hôpital 

purent débuter 

(Une clôture sépare 

la chapelle du reste du domaine hospitalier) ; dès 

que cet établissement fut opérationnel, un 

aumônier y fut affecté. Nous évoquerons leur 

souvenir... 
 

L'aumônerie se situe dans le bâtiment tout proche 

de la chapelle mais est incluse dans l'enceinte de 

l'hôpital. 
 

Jacques PENCREAC’H
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LE SACREMENT DE L'EUCHARISTIE 
 

 

Par décision du Saint Père, l'année 2005 est placée sous le 
signe de l'eucharistie. Dans le prolongement de cette décision, 
l'Evêque de Vannes a fait paraître une lettre pastorale : 
"Eucharistie et Mission" qui est à votre disposition sur les 
tables de presse à l'église. Nous vous proposons un article paru 
dans le "Phare" de Lorient qui traite de ce sacrement : 

 

 

C'est "le sacrement des sacrements" : le "Saint Sacrement". 

En célébrant l'Eucharistie, l'Église "fait mémoire" du Christ et 

de son sacrifice.  
 

C'est, comme on dit, le "mémorial" de la passion, de la mort et 

de la résurrection du Seigneur : Jésus est l'Agneau pascal, 

"l'Agneau de Dieu  qui enlève le péché du monde ". 
  

Mais l'Eucharistie n'est pas qu'une cérémonie du souvenir. Elle 

nous permet d'accueillir aujourd'hui la présence du Christ 

comme Rédempteur. Ressuscité, vivant aujourd'hui, il s'offre à 

son Père et vient toujours à notre rencontre dans son Église ! 
 

Les fidèles, bien sûr, communient au moins une fois l'an au 

cours du temps pascal, mais le plus habituellement chaque 

dimanche ou du moins de façon régulière. Il arrive que l'on communie sous les deux espèces du 

pain et du vin le plus souvent par intinction (du latin intigo : plonger) en trempant l'hostie 

consacrée dans le calice avant de la porter à sa bouche. 
 

 

Qu'en est-il des expressions traditionnelles ?  
 

Cela nous vient de l'histoire. Au début du siècle dernier, le pape Pie X a demandé à ce que les 

enfants dès l'âge de raison (vers 7 ans), communient plutôt avec leurs parents en "privé" ce qui 

est devenu la "petite" ou la "première" communion. La "grande" communion était de ce fait, la 

communion "solennelle" vers 12/13 ans, au cours de laquelle les enfants professaient leur foi en 

renouvelant les promesses de leur baptême. 
 

"La profession de foi" est restée pour nous un rite marquant la fin de l'enfance et l'entrée dans 

l'adolescence.  

Dans tous les cas, le sens de l'Eucharistie est bien sûr le même.  

Le temps de préparation à l'Eucharistie est d'au moins 2 années de catéchèse. 
 

Les signes : ce sont le pain et le vin, les aliments utilisés par Jésus au cours de la première 

Cène. 
 

Phrase clé : "Ceci est mon corps, prenez et mangez" ; "ceci est mon sang, prenez et buvez" ; 

"faites ceci en mémoire de moi." 
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LE CONSEIL PASTORAL DE PAROISSE, C’EST QUOI DEJA  ??... 

 
Au gré des annonces, à la messe ou dans le bulletin, on entend parler de temps en temps de 

réunion du Conseil pastoral. Peut-être est-il bon de rappeler de quoi il s’agit : 

« Le Conseil Pastoral a pour but de permettre à des chrétiens d’apporter leur concours pour favoriser 
l’activité pastorale sur la paroisse selon le triple axe : 

Enseigner, sanctifier et conduire le Peuple de Dieu. 

Par ses recherches, ses conseils, ses propositions, le Conseil apporte sa contribution pour orienter, et 
affermir les décisions pastorales utiles ou nécessaires à la vie et à la mission de l’Église de Caudan. » 

« Les membres du CPP ont à porter un regard d’ensemble sur : 
- les activités ecclésiales existantes. 
- les questions et les évènements de la vie locale qui engagent la vie individuelle des personnes, des 

chrétiens et des autres, en particulier des plus démunis. 
- les attentes et appels adressés à l’Église. » 

Pour être représentatif de la diversité des formes de vie et d’action ecclésiale, un des moyens, celui que 
nous avons choisi pour notre communauté de Caudan, c’est que les mouvements et Services d’Église 
y mandatent un représentant. 
Cependant, actuellement, après le départ de plusieurs délégués en fin de mandat, des chaises sont 
restées vides…. Ce n’est que dans la diversité et la complémentarité que nous pouvons faire Église !  
 
Les membres actuels du Conseil Pastoral de Paroisse sont : 
- Le Père Jo Postic 
- Ambroise Bellier (CCFD) 
- Danièle Dupuy (Catéchuménat) 
- Françoise Lacroix (Animatrice pastorale) 
- Eugène Harnois (FCPMH) 
- Stéphanie Le Brech (Catéchèse) 
 

- Marie Thérèse Le Ravallec (accueil 
presbytère) 

- Thierry Lotz (Équipes Liturgiques) 
- Henri Porodo (Conseil Économique) 
- Thérèse Rocheux (ACGF) 
- Marcelina Bouger (ACE) 

 
Le bureau est composé de : 

- Président, Père Jo  
- l’animatrice, Danièle Dupuy 
- le secrétaire, Ambroise Bellier 
- membre de droit, Françoise Lacroix. 

Cette « équipe pastorale » ainsi composée, (et en attente par rapport aux « chaises vides » actuelles), 
est un moyen que se donne la communauté chrétienne de Caudan, pour être  

veilleur et éveilleur 
dans son rôle de l’annonce de l’Évangile qui est Bonne Nouvelle pour aujourd’hui. 

 
Danièle Dupuy 
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Par Thierry Lotz 

Le soleil est de retour et la nature se réveille. Partout on entend les 

oiseaux, et les arbres sont magnifiques, chargés de fleurs et de 

bourgeons. Une fraîche brise parfumée décoiffe légèrement 

Mélissa. La terre recouverte d’herbe jeune et de fleurs 

nouvelles exhale, elle aussi, un lourd parfum. 

Alors qu’elle se promène avec grand père, au détour d’une 

prairie, le long d’un enclos aux piquets austères, 

Mélissa découvre, ravie, quelques brebis 

accompagnées de leurs agneaux. 

- Qu’ils sont mignons ! S’exclame-t-elle, 
arrachant prestement une touffe d’herbe 
grasse dans l’espoir d’attirer un agneau vers 
elle. 

En la regardant faire avec un sourire attendri 
grand-père déclare : 
- Cela me fait penser que c’est bientôt Pâques. 
- C’est l’agneau qui te fait penser ça ? fait Mélissa avec étonnement. 
- Et bien oui ! Tu sais bien ce qu’on dit à chaque messe : « Voici l’agneau de Dieu qui enlève le péché 

du monde… » 
- Oui mais c’est tous les dimanches ça ! Pas uniquement pour Pâques. D’ailleurs j’ai jamais vraiment 

compris cette phrase. 
- Pour bien comprendre il faut revenir au temps de Moïse et de la sortie d’Égypte. 
- Si loin que ça ? L’agneau regarde Mélissa en tournant légèrement la tête, tout en restant 

imperméable à ses avances… 
- Et oui ! Les juifs fêtent cet évènement et l’alliance de Dieu avec son peuple au mois d’abib, c'est-

à-dire bientôt. A cette occasion ils mangent du pain sans levain et de l’agneau sacrifié en l’honneur 
de Dieu. 

- Ah, quelle horreur ! s’exclame Mélissa tout en caressant l’agneau qui s’est finalement approché, 
plus par curiosité que par appétit. Mais quel rapport avec notre Pâque ? 

- Et bien c’est ce jour là, celui de la Pâque juive, que Jésus a partagé son dernier repas avec ses 
amis, avant d’être arrêté et crucifié. 

- Et c’est à ce repas qu’il a partagé le pain et le vin ? 
- Oui, et en faisant cela il a dit « ceci est mon corps » pour le pain et « ceci est mon sang, celui de 

l’alliance qui est répandu pour vous en rémission des péchés ». Je te parlais de l’alliance célébrée à 
la Pâque juive, le sacrifice de Jésus est donc pour nous la nouvelle alliance de Dieu avec les 
hommes par son Fils. En se sacrifiant lui-même, il sauve tout le monde et emporte avec lui tous nos 
péchés. Lui qui a l’innocence de l’agneau, il a payé de sa vie toutes nos fautes. 

C’est comme si tous les hommes repartaient avec un cœur 
tout neuf et propre. C’est pourquoi tous les 

dimanches, on refait les mêmes gestes et que 
Pâques est une fête si importante ! 

- Oui, et en plus on n’a plus besoin de tuer des 
agneaux ! 
- Ça aussi c’est vrai, dit grand-père en riant ! 

- Merci Jésus ! 
(à suivre…) 
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Échos de la Journée Mondiale de Prière 
 

 

 

"D'une modeste graine s'est développé et 
continue à se développer un arbre aux 

rameaux innombrables, un arbre qui porte 
des bourgeons et des fruits partout sur la 

terre". Comité suisse de la JMP 
 

Le vendredi 4 mars dernier, une cinquantaine de personnes, 
protestantes et catholiques, se sont réunies dans notre 
église, à l'appel de l'ACGF, pour célébrer la Journée 
Mondiale de Prière préparée par les femmes de Pologne. 
Le thème en était : " Tous ensemble tournés vers la lumière ". 
 

Ensemble, avec les chrétiennes de Pologne, nous avons prié pour un monde où règne plus de justice, moins de 
violence et moins de guerres fratricides. Nos sœurs polonaises nous invitent à faire luire notre lumière 
d'enfants de Dieu et à témoigner, dans un monde à la dérive, d'une espérance vivante. Elles nous exhortent à 
retrouver la source de la Vraie Lumière afin d'y recevoir notre propre énergie à être Lumière du monde. 
 

Dans 180 pays environ, anglicans, catholiques, orthodoxes et protestants ont célébré, dans l'esprit JMP     
" s'informer, prier, agir ". C'est une pierre à l'édifice de l'Unité des croyants. 

Pour l'équipe ACGF, Gilberte Morice 
 
 

JOURNÉES MONDIALES DE LA JEUNESSE  
COLOGNE 2005 

“Nous sommes venus l'adorer” Mt 2,2 
 

Depuis quelques mois, notre diocèse prépare activement les prochaines 
“Journées Mondiales de la Jeunesse” qui auront lieu en Allemagne, du 
10 au 22 août prochain. 
Ce temps fort autour du Pape, vers le Christ, nous amènera de la Bavière 
(diocèse de Bamberg), du 11 au 14 août, à Cologne, du 15 au 22 août. 
 

Tracts d'inscriptions et affiches sont parvenus dans les paroisses dès le mois de Novembre 
2004 et les inscriptions commencent à nous parvenir (en cas de rupture de stock, téléphoner à 
la “coordination pastorale jeunes” pour réapprovisionnement). 
 

Ce pèlerinage concerne les jeunes de 16* à 30 ans. Le coût est de 350 €. Les règlements sont 
échelonnés comme indiqué sur le bulletin d'inscription (inscriptions jusqu'au 30 avril). 
Toutes les informations pratiques sont visibles sur le site www.cpj56.org/jmj2005. Pour plus de 
renseignements, une réunion de préparation a lieu le Vendredi 11 Mars, à la Maison du 
Diocèse de Vannes, de 20h30 à 22h00. 
 

* tous les mineurs doivent s'inscrire avec un “parrain”  majeur.  
Renseignements et inscriptions: “Coordination Pastorale des Jeunes du Morbihan” - Maison du 
diocèse - BP 12 - 56001 Vannes Cedex Tél. 02.97.68.16.52 - E. mail: infos@cpj56.org. 
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L'équipe CCFD de Caudan organise, avec le concours des équipes CCFD des secteurs LORIENT et 
HENNEBONT, un concert avec GRAEME ALLWRIGHT, le chanteur aux pieds nus, qui enthousiasme les 
foules à chacune de ses productions, par l'interprétation des chansons qui font maintenant partie du 
patrimoine de la chanson française, et qui expriment l'AMITIÉ, l'AMOUR, la JOIE. 
Devenues des classiques, un certain nombre de ses chansons sont fredonnées par plusieurs générations. 
Citons-en quelques unes : 

 Jolie bouteille, sacrée bouteille 
 Buvons encore une dernière fois 

 Petit garçon 
 Suzanne 

Sur scène Graeme est accompagné par un musicien artiste, auteur compositeur, ERICK MANANA, et de 
DINA RAKOTOMANGA à la contrebasse, tous deux originaires de Madagascar. 
Chaque concert de Graeme est un évènement en soi : une même ferveur sur scène, également 
partagée par l'artiste et ses musiciens, une relation débordante d'enthousiasme dans la salle, un 
spectacle qui vous inonde de bonheur. 
Gageons que le même succès, le même enthousiasme seront au rendez-vous le 22 avril à Caudan, et 
que la foule se pressera pour réserver sa place dès que la vente des billets débutera, date et lieux de 
vente seront communiqués par voie de presse et annonce paroissiale.  

Lucien Kirion 
 
 
 

COMMUNICATION DU CONSEIL ECONOMIQUE 
 

Le diocèse vient de modifier le tarif des cérémonies à compter du 1er Avril 2005 : 

 

 Baptêmes : 50 € 

 Sépultures : 130 € 
 

 Mariages : 150 € 

 Services, messes : 15 € 

Il est bon de rappeler où va cet argent : 35% vont à la caisse de péréquation du clergé diocésain et sont 

destinés à couvrir les traitements et charges de nos prêtres, 25% vont au diocèse et 40% restent à la 

paroisse. 
 

Ainsi, en 2004, au titre du casuel (cérémonies et quêtes faites à l'occasion des mariages et sépultures) nous 

avons perçu 19 069  € ; 6 674 € ont été affecté s à la caisse de péréquation du clergé, 4 767  € versés au 

diocèse et 7 627 € sont restés à la paroisse ; sachant que 18% de cette somme vont au doyenné, il est resté à 

la paroisse 6 254 €. 
 

Pour le conseil, J. Pencréac'h 
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La campagne 2005 du Denier de l'Église vient d'être lancée comme vous avez pu le constater en lisant vos 

journaux du mois de février ainsi que les affiches publicitaires collées sur les bus. Chacun compte sur l'Église pour 

l'accompagner dans les étapes importantes de sa vie personnelle ou familiale : baptême, mariage, obsèques... Elle 

assure aussi la catéchèse et la pastorale des jeunes et des adultes. Nos prêtres et des laïcs s'activent tous les jours 

pour assurer cette mission qui nécessite aussi des moyens matériels et financiers. Le Denier de l'Église est la 

participation volontaire de chacun aux salaires des prêtres et des laïcs salariés du diocèse. L'abbé Pierre, qui nous 

fait l'honneur de présider cette année cette campagne, nous rappelle que s'il est vrai que les catholiques se montrent 

très généreux et très solidaires envers les plus démunis, ils oublient parfois de soutenir leur Église. Pourtant l'Église 

ne vit que de dons ; c'est sa seule source de revenus. C'est pourquoi il est important de donner au denier de l'église. 

Le conseil économique de la paroisse de Caudan s'associe à cet appel et vous remercie d'avance de votre générosité. 
 

Le montant de la collecte de l'an passé dans notre paroisse s'élève à 10 450 euros pour 107 donateurs ; il est en 

légère progression dans les années 2000, par contre le nombre de donateurs stagne. 

Vous trouverez dans ce bulletin une enveloppe laquelle contient toutes informations utiles pour effectuer votre don 

au Denier de l'Église. Pour obtenir un reçu fiscal il est impératif de libeller votre chèque : Association Diocésaine 

de Vannes. 
 

Il est également possible de trouver ces enveloppes sur les tables au fond de l'église. Vous pouvez en prendre pour 

vous-mêmes, pour vos proches et vos voisins non abonnés ou qui ne peuvent se rendre à l'église. 

Pour le Conseil Économique, Henri Porodo 

 

 
 

A PROPOS DU COÛT DE DISTRIBUTION DE NOTRE JOURNAL PAROISSIAL 
 
Jusqu'à la fin de l'année 2004 notre journal paroissial bénéficiait du régime économique de la presse qui 

nous a permis de l'adresser par la voie postale à des conditions particulièrement avantageuses. Le coût de 

l'affranchissement en était d'ailleurs si réduit que dans un souci de simplification comptable, nous avions 

décidé en 2003 d'unifier le prix des abonnements quel qu'en fût le mode de distribution. 
 

La Poste vient de modifier, au plan national, les conditions et les tarifs de distribution de tous les journaux. 

Nous venons d'apprendre que nous ne satisfaisons plus aux critères fixés par la Direction du développement 

des médias qui vient de rejeter notre demande d'agrément au bénéfice du régime économique. 
 

Désormais l'expédition par la poste de chaque exemplaire du bulletin paroissial nous coûte 0,64 euro, (ce qui 

représente plus de 60 % du montant de l'abonnement !). Bien entendu, il ne serait pas convenable de 

modifier les tarifs en cours d'année et nous nous garderons bien de le faire. Toutefois nous invitons tous les 

abonnés actuellement servis par la Poste qui en auraient la possibilité, de prendre ou de faire prendre leur 

journal paroissial à l'église ou au presbytère ou bien encore de se le faire livrer par un distributeur ou une 

distributrice. Il suffit pour cela d'en informer préalablement Françoise Marjot ( 02 97 05 70 57). 
 

Dès 2006, il nous faudra certainement intégrer dans le prix des abonnements distribués par la Poste le 

coût de l'affranchissement, nous reviendrons ainsi au bon vieux temps où le prix de l'abonnement au 

«Clocher» différait selon leur mode de distribution. Nous avons été bien inspirés d'entendre les sages 

conseils de nos distributrices et distributeurs quand ils nous conjuraient de ne pas expédier tous les 

abonnements par la poste.  

Pour le Comité de Rédaction, Dominique Poulmarc'h 
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 Samedi 2 avril 2005 : Célébration du pardon à 

17h à l'église pour les 1ère communion 
 

 Dimanche 10 avril 2005 : Éveil à la foi et Liturgie 

de la Parole à 10h20 

 

 Mercredi 27 avril 
 

 Jeudi 28 avril  
 

 

 
 

 

 

DATES À RETENIR : 
 

5 mai 2005 : Profession de foi 
15 mai 2005 : Confirmation à Lanester 

22 mai 2005 : Remise de la croix 
29 mai 2005 : Première communion 

8 octobre 2005 : Messe de rentrée paroissiale  
 

 

 

 
 
 

 

Temps fort de 9h à 17h à Kergoff  

pour les Profession de Foi 
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Ils nous ont quittés pour la maison du Père : 

 
11 Février 2005 Chantal LE HEIN, épouse de  Jacques  IMBERT, 44 ans 

  

25 Février 2005 Daniel  GAUDIN, époux de Fabienne DURAND, 35 ans 

  

26 Février 2005 Annie SEGERS, veuve de Éric THEUNISSEN, 75 ans 

  

1
er
 Mars 2005 Maria le DREAN, veuve de François LE GUENNEC, 89 ans. 

  

  

 

 

 

La Kermesse Paroissiale 
 

Date et lieu : 
Comme tous les ans, la kermesse paroissiale aura lieu le troisième week-end d'avril 

à la salle de la mairie : samedi 16 de 18 h à 20 h30 et dimanche 17 de 9 h à 13 h. 
 

Pourquoi cette kermesse ? 
La paroisse, comme toute association, a des besoins matériels : frais liés au 

presbytère, à l'achat ou à l'entretien du matériel (photocopieuse, papier, ...), salaire 

et charge des personnels laïques, taxe foncière, chauffage de l'église, livres, 

revues, etc. Les différentes quêtes et autres dons ne suffisent pas à assurer 

l'équilibre du budget annuel. C'est pourquoi le complément financier qu'apporte la 

kermesse n'est pas négligeable. 
 

Ouverte à tous : 
Nous espérons que vous serez nombreux à faire honneur à notre petite fête. 

N'hésitez pas à en parler autour de vous et à encourager les hésitants à franchir la 

porte de la salle. Ils seront les bienvenus. Gâteaux, crêpes, panier garni, café et 

autres boissons, servis dans une ambiance conviviale, vous permettront de passer un 

moment agréable. Il est à noter que ceux qui le souhaitent peuvent tout simplement 

passer faire un simple achat de crêpes ou de gâteaux. 
 

A bientôt. 
Le père Jo Postic et toute l'équipe organisatrice 

 

MOUVEMENT PAROISSIAL 
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  Permanence d'accueil : 

 Horaire des messes : Lundi, mardi, mercredi, jeudi, vendredi : 

 Samedi à 18h30, dimanche à 10h30 De 10h00 à 11h30 et de 16h00 à 18h00 

  Samedi : de 10h00 à 11h30 

 

 

Samedi 9 avril de 9h30 à 16h30 : A l'initiative de l'ACGF, aura lieu une récollection sur le 

thème "Eblouies de Dieu", avec la participation de Soeur 

Marie Jean, religieuse au Carmel de Vannes. 

  Cela se passera de 9h30 à 16h30 au Carmel de Vannes. 

 
 

 

Vendredi 1
er

 avril à 18h30 : Préparation au baptême au presbytère  

Dimanche 03 avril à 10h30 : Célébration mensuelle pour les défunts. 

Samedi 16 avril 

  Après la messe, KERMESSE PAROISSIALE dans la salle de la Mairie 

Dimanche 17 avril 

Vendredi 22 avril à 20h30 : Le CCFD a invité « GRAEME ALLWRIGHT ». Le concert aura lieu 

à la salle de Kergoff. (voir article en page 10 de ce bulletin) 

Samedi 30 avril 
  Après la messe, Expo-vente de livres de Culture chrétienne 

Dimanche 1
er

 mai 
 

 

Rappel : Si vous souhaitez faire paraître un article dans le bulletin d’avril 2005, merci de le déposer au 

presbytère avant le 6 avril 2005 dernier délai, en précisant "pour le bulletin". Passé ce délai votre 

article ne paraîtra que le mois suivant. 

Pour le bulletin suivant - celui de mai 2005 - les articles seront à remettre avant le 27 avril 2005. 

N'oubliez pas de signer votre article… 
Le comité de rédaction du bulletin se réserve le droit à la parution. 

Nota : Le comité de rédaction donnera suite aux courriers qu'il reçoit, sous réserve qu'ils soient signés.
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LE CLOCHER 
 

Bulletin paroissial n° 295 N° d'inscription commission paritaire 71211 

 Joseph Postic 

Imp. Gérant 2, rue de la Libération 

 56 850   CAUDAN 

Abonnement 
1 an : (du 1

er
 janvier au 31 décembre) 

Tarif unique : 10 Euros (65.59 francs) 

 


